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HANOUKA 

La fête de Hanouka dure huit jours car le seul flacon d'huile retrouvé dans le Temple ne 

contenait de combustible destiné à la Menora que pour un jour. Or la lumière a brûlé huit 

jours. Ainsi, le miracle n'aurait-il duré que sept jours! Pourquoi fêtons-nous donc huit 

jours de Hanouka? 

Le Méiri dit: le premier jour, nous fêtons la victoire militaire sur nos ennemis, et les sept 

jours suivants, nous commémorons le miracle de la fiole d'huile. Il y eut en effet deux 

miracles: le soulèvement victorieux d'une minorité de partisans juifs contre les Grecs et 

le miracle de la fiole d'huile. D'après le Maharal, le miracle du flacon d'huile n'est pas 

survenu pour lui-même, mais Dieu est intervenu au cœur des événements afin que le 

peuple ne puisse déclarer: Notre victoire a été obtenue grâce à une supériorité 

stratégique, tactique ou même psychologique. Chaque événement peut s'expliquer par 

des causes rationnelles, mais il faut nous habituer à voir la main de Dieu agissant dans 

l'Histoire. 

Mais quel est le mécanisme du miracle?  Cette question est analysée dans le Talmud 

(Baba Metsia l06) à propos de David qui, bien que très jeune et inexpérimenté, avait 

relevé le défi de Goliath. Face à l'étonnement du roi Saül, David déclara qu'il avait déjà 

tué un lion et un ours. Le Talmud définit cet acte de courage comme un petit miracle. 

Selon les Tossaphistes, l'explication tient en quelques mots: un esprit de science et de 

courage pour combattre. Pour abattre un lion et un ours, il a fallu une force au-delà des 

forces humaines. Mais le courage seul ne suffit pas, il fallait une science du combat que 



David ne possédait pas. Le fait même qu'il ait eu tout à coup ce courage et cette 

science, est donc en soi un miracle. 

De même pour Hanouka. L'armée des Grecs était la plus puissante du monde. 

Comment de simples partisans pouvaient-ils s'opposer avec succès à cent vingt mille 

soldats? Juda Macchabée ne disposait que de quelques milliers d'hommes!  Pourtant, ils 

ont eu le courage de prendre les armes. Mais cela ne pouvait suffire. La guerre n'est-elle 

pas une science qui s'acquiert par la théorie et l'expérience? Ainsi Juda Macchabée 

révéla-t-il qu'il possédait une grande science militaire. Un vrai miracle! Or, lui et ses 

hommes n'avaient jamais pris les armes auparavant. Depuis la destruction du Premier 

Temple, le peuple d'Israël n'avait connu ni l'indépendance, ni reconstitué d'armée 

nationale. Des centaines d'années sans armée! Pourtant, les combats de Juda 

Macchabée ont été calculés avec une grande sagesse. 

Alors, où est le miracle? Réponse: courage et science. Car si certains miracles 

constituent un défi aux lois de la nature, d'autres se frayent un chemin à travers la nature 

de l'homme. Quant au second miracle, ce n'est pas l'huile de la fiole qui reçu tout à coup 

une importance extraordinaire. Il s'agit en fait d'un seul et même miracle: cette lumière 

qui existait au cœur de la conscience de Juda Macchabée et de ses soldats. 

Nous rencontrons chez ces Hasmonéens une synthèse assez rare: celle de sainteté 

et de force. De manière générale, les types humains que notre peuple a connus 

n’étaient pas porteurs de ces deux dimensions à la fois. Les Juifs pieux étaient 

souvent faibles et passifs. Quant aux hommes forts, ils étaient loin de posséder la 

finesse d'âme des justes. Pourquoi cette dichotomie?  C'est que l'exil a anéanti les 

forces vives de la nation au point que la seule survie, physique ou bien religieuse, 

était devenue la préoccupation essentielle. Mais réunir ces deux facultés ensemble 

est un objectif impossible à atteindre en exil.  Pourtant, jusqu'à la période des 

Hasmonéens, cette double faculté fut le signe distinctif de la plupart de nos grandes 

figures. Ainsi Abraham était-il à la fois un homme d'une foi intègre, et un personnage 

puissant et riche. David fut un grand homme d'Etat et un invincible guerrier. C'est lui qui 

édifia l'Etat d'Israël. Il a su vaincre ses nombreux ennemis et il a réussi à unifier le peuple 

d'Israël entier, derrière sa bannière. Il fut en même temps un homme d'une grande 

pureté et amoureux de Dieu qui, coupable d'une seule faute avec Batshéva en a été 

dévoré intérieurement durant toute sa vie. David fut un géant par sa moralité et par sa 

force. Moïse a aussi mené des guerres contre les deux puissants rois Si'hon et Og, et 

c'est lui  meme qui a tué Og, le roi de Bashan, appelé de nos jours: le Golan. Nulle 

contradiction donc entre pureté intérieure et puissance. Le Juste et le soldat ne font 

qu'un!  



Les Hasmonéens possédaient une force, une intelligence et une capacité de mener le 

peuple considérables, mais ils étaient animés également d'une grande piété et d'une 

pureté incontestable. Qu'ont-ils fait après leur victoire? 11s n'ont ni volé, ni violé. 11s 

sont rentrés dans le Temple, l'ont reconstruit et ont allumé les lumières de la Menora. La 

nature profonde d'un individu et le niveau de moralité d'une nation ne se dévoilent-ils pas 

précisément dans des situations telles que la guerre? 

Le point de départ de la révolte des Hasmonéens n'était pas uniquement la libération 

nationale du peuple d'Israël,  bien que cela constitue en soi une grande mitsva, mais 

également une révolte face à la volonté des Grecs de nous imposer leur culture 

amorale. Les Hasmonéens ont combattu, armés de courage, mais aussi d'une grande 

pureté intérieure. Ils n'étaient pas les premiers, à réunir courage et pureté, mais bien les 

derniers de l'histoire ancienne d'Israël.  

En effet, après eux, l'Histoire du peuple juif n'a plus connu une telle synthèse de 

puissance et de sainteté. Avec l'éclatement géographique de la nation et aussi des 

qualités et des mentalités provoqué par l'exil, ces étincelles de courage et de sainteté se 

sont dispersées. Mais elles doivent se réunir un jour. Ce processus a commencé à 

apparaître depuis plusieurs décennies en Israël: les générations du Retour à Sion 

n'ont-elles pas déjà compté dans leurs rangs des êtres moraux et humbles, doués d'une 

force et d'un courage exceptionnels, ainsi que de qualités de leadership? 

Ce miracle constitue un cadeau de séparation d'avec la terre d'Israël. Avant de plonger 

dans les ténèbres de l'exil, le peuple juif a reçu de Dieu ce dernier don, en forme de 

message d'espoir: la fête de Hanouka!   Pendant plus de deux mille ans, dans les larmes 

et le sang de l'exil, nous avons gardé la mémoire de ce miracle et espéré le voir renaître 

à nouveau en terre d'Israël. Dieu soit loué, ces dernières décennies, il a rejailli à 

nouveau, porteur de promesses et de lumières! 

 

 

Posez vos questions au Rav Chlomo Aviner chlit"a  en ligne, sur le site: 

www.ozleisrael.org   

Les questions sont envoyées au Rav Aviner chaque soir, et nous récupérons les 

réponses, le lendemain.  

Merci de votre patience. 
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